
INTRODUCTION A LA MESSE CHRISMALE 

             Matadi, Chapelle épiscopale, mardi 07 avril 2020 

 

Chers Frères dans le Sacerdoce, 

Chers diocésains, 

Chers Frères et Sœurs en Christ, 

En ce soir du mardi saint, nous voici 

rassemblés tous pour la première fois dans 

cette chapelle, afin de célébrer in foro (c’est-à-

dire anticipativement), la Messe Chrismale, 

que le Temps Liturgique place le matin du 

Jeudi Saint. 

Comme nous le savons bien, cette célébration 

a l’habitude de se dérouler dans l’église 

paroissiale Notre Dame de Fatima et devant 

un nombre considérable des prêtres et des 

fidèles. Cependant, cette année est très 

exceptionnelle car l’humanité entière est 

frappée par la pandémie du Coronavirus.  

 

Cette malheureuse situation a conduit les 

autorités tant politiques, civiles que 

religieuses à annoncer les mesures 
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préventives et restrictives pour lutter contre 

ladite pandémie. Et la meilleure façon de ne 

pas contribuer à propager ce virus dans nos 

milieux de vie, c’est d’éviter des 

rassemblements de plusieurs personnes. Telle 

est la raison fondamentale de cette 

célébration dans ce cadre très restreint et 

seulement avec un nombre très réduit des 

prêtres. Voilà pourquoi, nous allons prier le 

Seigneur pour tous les malades du 

Coronavirus à travers le monde et dans notre 

pays, la RD Congo en particulier.  

 

D’habitude comme vous le savez, au cours de 

cette célébration, les prêtres se rassemblent 

autour de l’Evêque pour renouveler leurs 

engagements pris devant Dieu et son peuple 

le jour de leur ordination sacerdotale. C’est 

donc ce geste hautement significatif que vous 

allez poser, chers frères dans le sacerdoce, au 

nom de tous vos confrères que vous 

représentez ici. 

Au cours de cette messe également, comme 

de coutume, je vais consacrer les Saintes 
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Huiles, c’est-à-dire le Saint Chrême d’une 

part, qui servira pour la célébration des 

baptêmes à Pâques et pour le reste de l’Année 

Liturgique, ainsi que pour les sacrements de 

confirmation et de l’ordre ; et d’autre part 

l’huile des catéchumènes qui sert dans les 

célébrations préparatoires au baptême, et 

l’huile des malades qui sert dans la 

célébration du sacrement des malades. 

Je porte dans mes prières et particulièrement 

dans cette eucharistie tous les fidèles qui, 

depuis leur domicile, s’unissent à moi par la 

prière en ce moment difficile ; et je leur 

demande de beaucoup prier pour  leurs 

prêtres, afin qu’ils consolident constamment 

leur unité autour de leur Evêque, et qu’ils 

parviennent, à travers la célébration des 

sacrements, à conduire au salut la portion du 

peuple de Dieu qui leur est confiée. 
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Homélie de S.E. Mgr Daniel NLANDU MAYI, Evêque de 

Matadi, à l’occasion de la messe chrismale 
                   Chapelle épiscopale, mardi 07 avril 2020 

 
 

 

Chers Frères dans le sacerdoce,  
 
Nous nous sommes retrouvés ensemble dans 

cette chapelle de façon exceptionnelle pour 

célébrer la messe chrismale de cette année 

2020, au moment où l’humanité entière lutte 

contre un ennemi commun, à savoir le 

Coronavirus.  

 

Comme signifié au début de la célébration 

eucharistique, nous allons prier pour tous les 

malades du Covid-19 dans le monde et dans 

notre pays, la RD Congo en particulier. Aussi 

confier au Seigneur  toutes les familles qui 

ont perdu des êtres chers suite à cette 

pandémie et implorer l’assistance divine sur 

son peuple en proie à cette pandémie.   

 

Bien Chers Frères et Sœurs, 
 

Je voudrais d’abord vous inviter à proclamer 

tout haut la confession de foi au Christ nous 
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donnée dans la deuxième lecture tirée de 

l’Apocalypse de saint Jean : « à lui gloire et 

puissance pour les siècles des siècles ! »  

Car, par lui et en lui, après avoir nous-mêmes 

reçu l’onction, nous avons été appelés à 

entretenir et à poursuivre l’œuvre 

messianique, chacun étant à sa place et 

jouant son  rôle, dans le sacerdoce commun 

des fidèles comme dans le sacerdoce 

ministériel. 

 

C’est vrai, chers frères et sœurs, l’œuvre de 

salut accomplie par Dieu, en Jésus-Christ ne 

s’est pas arrêtée avec lui. Cette œuvre de 

salut et de libération accomplie une fois pour 

toutes en lui, demandait, selon sa volonté, à 

être toujours annoncée, à être célébrée, à être 

reçue à travers le temps et les lieux. 

 

En nos places de disciples, nous n’avons, 

certes, aucunement à nous substituer à Lui 

et à son œuvre, notre mission est et 

demeurera de porter l’œuvre accomplie par le 

seul Christ à la connaissance de tous par la 

parole, et de la  mettre à leur portée par les 

sacrements. 
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Rappelons-nous que depuis l’ancien 

testament, l’onction d’huile sainte dont nous 

continuons à nous servir aujourd’hui dans les 

sacrements est le rite par lequel sont 

qualifiés, habilités et institués ceux qui sont 

appelés ou désignés pour accomplir l’œuvre 

de Dieu, Seigneur et Sauveur de son peuple. 

 

Et les fidèles de notre Eglise, qui sont 

bénéficiaires de la mission de leurs prêtres, 

c’est-à-dire ceux qui ont été qualifiés et 

institués en même temps par l’imposition des 

mains et par l’onction d’huile sainte, ne 

forment pas une sous-catégorie dans le 

peuple de Dieu. Car, eux aussi sont marqués 

de l’huile sainte dans les sacrements de 

baptême et de confirmation. 

 

C’est pourquoi, cette célébration dite 

chrismale qui est placée tout entière sous le 

signe du Christ, qui bénit ou consacre les 

huiles saintes qui serviront à oindre, à 

marquer de l’onction sainte et par là de 

l’onction de l’Esprit de Dieu, ceux qui à la fois 

bénéficieront et témoigneront de l’œuvre de 



7 
 

Dieu par son Esprit. Cependant, une question 

demeure importante : Quel sens, en effet, 

aura un sacrement s’il n’est pas accompagné 

d’un engagement ? 

 

Mais il est aussi vrai comme le dira la préface 

de cette messe, les prêtres sont « choisis par 

le Christ lui-même dans son amour pour ses 

frères, afin qu’ils « se dévouent au service du 

peuple de Dieu, pour le nourrir de sa parole 

et le faire vivre de ses sacrements. »  

 

Ainsi, à chaque messe chrismale qui est 

l’occasion pour les prêtres de renouveler les 

promesses liées à leur engagement et par là 

de se rendre à nouveau disponibles à sa 

grâce, j’ai l’habitude de m’adresser  

particulièrement à eux.  

 

La messe chrismale constitue en quelque 

sorte la fête des prêtres, nous sommes ainsi 

invités à nous souvenir qu’au jour de notre 

ordination, nos mains ont été marquées par le 

saint-chrême, en même temps que l’Evêque 

prononçait cette prière : « que le Seigneur 

Jésus-Christ, lui que le Père a consacré par 
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l’Esprit saint et rempli de puissance, vous 

fortifie pour sanctifier le peuple chrétien et pour 

offrir à Dieu le sacrifice eucharistique.  

 

Mais comment nous  prêtres, pourrions-nous 

sanctifier le peuple chrétien si nous ne 

recevions pas par la prière assidue, 

personnelle et communautaire, la sainteté du 

Christ, la sainteté de Dieu, lui qui est 

vraiment saint, lui de qui vient toute sainteté. 

 

Si cette sainteté en arrive à manquer c’est un 

signe visible et fort de notre consécration qui 

ferait défaut à notre monde. Le prêtre est 

appelé à faire preuve d’un témoignage de 

vie qui édifie le peuple de Dieu et révèle 

son engagement pour une vraie fraternité 

communautaire. Telle est la grande 

responsabilité du prêtre vis-à-vis du peuple 

de Dieu lui confié. 

 

Chers Confrères, aimez de tout votre être 

votre vocation et votre consécration, et croyez 

en elles. Car, non seulement elles  vous 

apporteront la paix intérieure en vous 

préservant des convoitises et des turpitudes 
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de ce monde, mais en plus, il en découlera 

pour vous et pour toute l’Eglise, une estime 

forte pour le don incommensurable que le 

Seigneur nous a fait en nous choisissant. 

Ainsi, vous attesterez par votre vie commune 

votre foi dans les suprêmes valeurs éternelles. 

 

Prêtres, nous ne remplaçons pas l’action du 

Christ, certes, mais nous avons à y collaborer 

de toutes nos forces.  

Voilà pourquoi, nous ne cessons de Lui 

demander de nous donner sa force « pour 

sanctifier le peuple chrétien. »  

 

Il est très nécessaire de toujours se rappeler 

qu’au cœur de notre mission figure bel et bien 

la responsabilité d’offrir le sacrifice 

eucharistique et de célébrer les sacrements de 

l’Eglise. Précisément les huiles qui vont être 

bénites serviront toute une année pour la 

célébration de certains sacrements de notre 

vie chrétienne. Ceux-ci devraient occuper 

beaucoup de temps dans notre ministère, 

surtout si nous prenons en considération le 

temps à consacrer à leur préparation et à 
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l’énergie à investir pour leur donner une 

suite.  

 

L’aide combien précieuse des Catéchistes ne 

devrait pas dispenser les prêtres de leurs 

responsabilités d’éducateurs de la foi, de 

hérauts de la Parole, de la vérification de 

l’idonéité aux sacrements, et du suivi des 

parcours catéchétiques  pour les améliorer.  

Tous, nous savons que les sacrements de 

l’Eglise ne peuvent être bradés !   

 

L’Eglise manquera certainement à sa mission 

si le relâchement et la démission 

l’emportaient sur la discipline des sacrements 

et sur les exigences inhérentes à toute 

démarche initiatique catéchétique.  Profitant 

de cette célébration,  je rappelle à tous les 

curés qu’ils ont la lourde mission de veiller 

sur tout le processus conduisant aux 

sacrements et aider les fidèles à entretenir la 

vie de foi après l’administration des  

sacrements. Car « la vie sacramentelle 

s’appauvrit et devient très vite un ritualisme 

creux, si elle n’est pas fondée sur une 

connaissance sérieuse de la signification des 
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sacrements.» (Jean-Paul II in Catechesi 

tradendae, n°23).  

 

La pratique sacramentelle doit être au cœur 

du ministère de tous les prêtres placés en 

paroisse. En effet, l’administration des 

sacrements relève spécifiquement du 

ministère sacerdotal.   

 

Chers Frères dans le sacerdoce,  
 
De même que les huiles des sacrements vont 

être renouvelées, puisse votre énergie 

pastorale se trouver raffermie par le 

renouvellement de vos engagements que vous 

allez prononcer, du moins vous qui 

représentez  ici tout le clergé.   Je souhaite la 

même énergie pastorale à tous les prêtres qui, 

unis à nous par la prière, n’ont pas pu nous 

joindre physiquement à cause de la pandémie 

du Covid-19.  

 

Je suis uni à tous les fidèles qui sont en 

union de cœur et de prière avec nous en ce 

temps où nous célébrons cette messe 

chrismale. Puisse leurs prières nous apporter 
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plus d’engagement et de zèle dans notre 

ministère. 

 

Chers Frère et Sœurs en Christ, 

Je vous invite tous en ce moment difficile de 

l’histoire de l’humanité à garder votre regard 

sur Jésus-Christ, Notre Seigneur, source de 

toute vie et de qui nous vient le secours. 

 

Amen. 

+ Mgr Daniel Nlandu 

Evêque de Matadi 

 

 


